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Infos-spectacle 
 
Prochaines représentations : du 23 septembre au 18 octobre 2009   

 
�

Du 23 septembre au 26 septembre 2009 
Mercredi à 19h, jeudi et vendredi à 21h30, samedi à 21h 

 
Du 27 septembre au 18 octobre 2009 

Mardi, mercredi et samedi à 19h / Jeudi, vendredi  à 21h  / Dimanche à 16h   
 
 

Comment se rendre au Théâtre de l©Epée de Bois/ Cartoucherie : 
 

Route du Champ de Manœuvre 75012  Paris 
Métro : Ligne 1 : Château de Vincennes, puis Bus 112, arrêt Cartoucherie. - 

Parking : gratuit dans la Cartoucherie 
 

 
 
Prochaine date  de tournée : Samedi 24 octobre à 20h30 à la salle des 
fêtes de Saint Sulpice d©Excideuil 24800 (Dordogne)�
�
 
 
 
Durée du spectacle 1h30 
 
 
 
 

Contact diffusion COMME IL VOUS PLAIRA, Sophie Lagrange 

Tel : 01 43 43 55 58 / 06 60 06 55 58 

Courriel : infos@civp.net – Site : www.civp.net 
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L’histoire 
 
Mozgliakov nous raconte comment l©arrivée imprévue du Prince K entraîne un vent 
de folie dans la haute société de la ville rurale de Mordassof. 
Dans ce microcosme régenté par la première dame de la ville, Maria Alexandrovna,  
le prince K, vieillard sénile, épouvantail ridicule, fait tout pour garder son apparence 
de jeune homme. Il devient la marionnette inconsciente des complots qui font rage 
autour de sa fortune. Le mariage devient un outil de captation de sa richesse. Les 
rivales vont s©affronter au détriment de la fraîcheur de la jeunesse et du romantisme. 
Dostoïevski se rit de la mesquinerie des humains dans leur lutte pour le pouvoir. 
Visuelle et musicale, cette fiction visionnaire annonce le culte de l©éternelle jeunesse. 
Au travers de la violence du ridicule, par un éclat de rire poétique, ce texte stigmatise 
nos ambitions malsaines et notre angoisse de la mort. Il n©en reste pas moins une 
comédie humaine pour un public familial. 
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L’HUMANITE  

 

 
Jean Pierre Léonardini – oct 2007 
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Note d’intention  
 
 
 
 
 
Le choix du "Songe de l©oncle"  correspond au désir de monter l©une des rares 

comédies de Dostoïevski pensé pour le théâtre, une part souvent ignorée de 

l©œuvre de l©auteur.  

C©est aussi le plaisir de faire découvrir un texte jamais monté en France, reconnu 

comme un classique dans les écoles de théâtre Russes.  

 

 

Dans la ligne de mes dernières créations ce spectacle, après un texte contemporain, 

est un retour à mon désir d©adaptation. Le vif succès rencontré par "Mort d©un 

hétéronyme" spectacle à partir de textes de Fernando Pessoa, me pousse à 

continuer d©explorer la théâtralité de romans, de nouvelles comme d©œuvres 

poétiques. Je poursuis ainsi cette alternance entre création contemporaine et 

adaptation d©auteurs reconnus comme des "monstres sacrés". Ce "va et vient" 

enrichit mon approche de ce que peut être ma vision d©un théâtre d©aujourd©hui.  

J©ai adapté ce roman dans la traduction épurée et directe d’André Markowicz. Ecrite 

selon le point de vu de Mosgliakov cette adaptation met Dostoïevski à la place du 

conteur. Il devient le personnage le plus laissé pour compte, le plus fragile de la 

pièce. Son témoignage émouvant et drôle est investi d’un désir de comprendre, 

d’agir, de transformer. Dans une maladresse infinie, son désir de vengeance le 

plonge dans la tragédie de sa propre vie. 

Tragi-comédie empreinte d©un immense amour pour Shakespeare et Molière, ce 

texte offre une grande liberté d©interprétation. L©écriture de Dostoïevski impose 

différents registres de jeu permettant de confirmer une esthétique déjà développée 

dans nos spectacles précédents.  
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J©aborde avec les comédiens un travail de composition prononcée. J©envisage un 

degré de maquillage en fonction du degré de monstruosité des personnages, pour 

atteindre un paroxysme chez le Prince K. Les personnages exultent dans un jeu où 

les traits de caractère sont poussés jusqu©au grotesque. Parmi des silhouettes 

dessinées, le prince bénéficie d©un traitement particulier où tout le corps est masqué, 

désarticulé, les mouvements saccadés. La "figure" du prince est une marionnette 

absolue, un masque à part entière.  

Ciselés et profonds, ces personnages me conduisent à des choix nets pour chaque 

rôle. Le lyrisme tonitruant et l©implacable rythmique de Dostoïevski m©amènent à 

accentuer cette particularité en offrant une large place au travail chorégraphique. La 

composition musicale devient un autre langage auquel se frottent les personnages. 

Nous sommes dans un frôlement perpétuel des genres, entre tragique, comique, 

burlesque et bouffon.  La musique et la danse deviennent réplique, et permettent de 

faire évoluer la pièce vers une esthétique très affirmée qui bascule du réalisme à 

l©onirisme, du minimalisme à l©expressionnisme. 

 

 

 

S©imposant comme une nécessité "  Le songe de l©oncle"  nous renvoie à des 

comportements très actuels : amasser toujours plus de biens matériels, refuser de 

vieillir, se soucier du regard des autres. Des problématiques qui trouvent une forte 

résonance dans notre rapport à l©image, stigmatisent une connivence faussée au 

monde, notre égoïsme relationnel et notre terreur de la mort.  

 

 Stanislas Grassian. 
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Extrait  traduction de André Markowicz 

Maria Alexandrovna  

Mon Dieu, voilà le prince ! C©est lui, c©est 

lui ! Je le reconnais !  

Enfin, je vous revois, mon prince !  

Le Prince  

Merci, mer-ci, par-don ! Par-don ? Et, 

figurez-vous, l©année dernière encore, je 

voulais absolument vous rendre visite. 

Mais on m©a fait peur: ici, on me disait, il y 

avait le cho-lé-ra. 

Maria Alexandrovna  

Non, prince, nous n©avons jamais eu le 

choléra. 

Mozgliakov  

C©est la fièvre aphteuse qu©il y a eu, mon 

oncle !  

Le Prince  

Eh oui, la fièvre aphteuse, ou quelque 

chose dans ce genre... comment allez-

vous ma chère Anna Nikolaïevna ?  

Maria Alexandrovna  

Non, prince, vous faites gravement erreur. 

Je ne suis pas du tout Anna Nikolaïevna ! 

Je suis votre ancienne amie, Maria 

Alexandrovna Moskaliova. Comme vous 

êtes coupable à mon égard ! Oublier sa 

meilleure amie ! 

Le Prince  

Eh oui, ma meilleure amie... pardon, 

pardon ! 

Il regarde Zina. 

Maria Alexandrovna  

C©est ma fille, Zina.  

 

Le Prince  

C©est votre fille, Charmante, charmante. 

Un garçon  

Du thé, prince. 

Le Prince  

Ah-ah-ah, et c©est votre garçon ? Quel 

genti-i-il garçon i... Et-et-et, sans doute... il 

est o-béissant ? 

 

Maria Alexandrovna  

Prince, j©ai appris cette horrible aventure ! 

Je vous l©avoue, j©étais dans tous mes 

états, tant j©ai eu peur... Vous ne vous êtes 

pas fait mal ? 

Le Prince  

Renversé ! Le cocher m©a renversé ! Je 

croyais déjà que c©était l©apocalypse, et j©ai 

eu, je vous l©avoue, tellement peur,  j©ai vu 

trente-six chandelles ! Je ne m©y attendais 

pas, je ne m©y atten-dais pas ! Je ne m©y 

atten-dais pas du tout ! Tout ça, c©est la 

faute de mon cocher, Féo-file ! Je suis 

per-sua-dé qu©il voulait at-ten-ter à ma vie. 

Mozgliakov  

Ecoutez, mon oncle ! Pardonnez-lui, hein, 

pour aujourd©hui. Vous ne croyez pas ? 

Le Prince  

Pour rien au monde ! Je suis persuadé 

qu©il voulait attenter à ma vie ! Figurez-

vous : il s©est gavé, vous savez, de je ne 

sais quelles idées nouvelles ! Une espèce 

de protestation qui se montre en lui... Bref, 

un communiste, au plein sens du terme ! 

J©ai même peur de le revoir
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Equipe artistique 
 
 

 
 

Stanislas Grassian  

Il se forme dès l’âge de 17 ans à l’École des Arts du Spectacle à Sarlat, 

puis au Théâtre de la Vache Cruelle à Périgueux, sous la direction de 

Pierre Orma. Il poursuit sa formation à Paris à l’école internationale de 

mimodrame Marcel Marceau, puis à l’École du Théâtre des Embruns, 

et à l’ARIA sous la direction de Robin Renucci et Jean Claude 

Penchenat. Il travaille plusieurs années avec la Cie du Théâtre en 

Partance où il interprète, sous la direction de Samir Siad et Valérie Aubert, les rôles de 

Sganarelle dans Dom Juan et dans Le Médecin malgré lui de Molière. Il joue dans une 

trentaine de spectacles d’auteurs tels que Colette, G. Bernanos, F. Pessoa, M. L. Fleisser, J. 

Green, E. Labrusse, Voltaire, J.Prévert, Racine... Sous la direction de Jean-Claude 

Penchenat il joue dans Un homme exemplaire de Carlo Goldoni et l’Étudiant roux de J. 

Green. 

Au sein du Collectif Hic et Nunc, il met en scène les pièces contemporaines Carnet 

d©enfance de Jacques Courtès, …alias, le bonheur de Ludovic Longelin, Les Falaises de 

Stéphane Jaubertie. Il adapte et met en scène Le Songe de l’Oncle de Fédor Dostoïevski, 

Fernando Pessoa, mort d’un hétéronyme d’après les textes de Fernando Pessoa, Le Monde 

comme il va de Voltaire. Il enseigne le théâtre corporel à l’école pluridisciplinaire des Arts de 

la scène, à Paris, sous la direction artistique de Guy Shelley. 

 Depuis 2007, il est également coorganisateur du festival un automne à tisser au théâtre de 

l’Epée de bois – Cartoucherie.�

 

François de Lamothe 

Il débute en 1960 sur le film Pierrot la tendresse. François Villiers est le premier a lui confier 

la création intégrale des décors d©un film. Cette collaboration réussie amène les deux 

hommes à travailler de nouveau ensemble sur Le Puits aux trois vérités (1961), sur Jusqu©au 

bout du monde (1962). D©autres réalisateurs s©attachent également ses services, confiant les 

décors de leurs films à cet artiste maîtrisant parfaitement la couleur et donnant de la 

fraîcheur à ses créations. Ainsi Philippe de Broca (Cartouche, 1961 ; Les Tribulations d©un 

chinois en Chine, 1965 ; Le Magnifique, 1973 ; Julie Pot-de-Colle, 1976), Jacques Deray 

(Borsalino, 1969 ; Doucement les basses !, 1970 ; On ne meurt que deux fois, 1985 ; 

Netchaïev est de retour, 1990) ou Edouard Molinaro (La Chasse à l©homme, 1964 ; Mon 

oncle Benjamin, 1969 ; L©Emmerdeur, 1973 ; Le Souper, 1992). 
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Frédéric Coustillas  

Depuis 1991 il est régisseur général du Théâtre de la Vache Cruelle à Périgueux. sous la 

direction de Pierre Orma et Colette Froidefont. Il créé les lumières d’une dizaine de 

spectacles : Le fil bleu de Jacques Josselin, Les yeux si clairs de Bonnie et Clyde de Jean-

Philippe Ibos, Naïves hirondelles de Roland Dubillard. Il travaille sous la direction de Claude 

Cyriaque, Nieke Swennen ainsi que pour la Compagnie Maguy Marin. Il travaille 

actuellement au Théâtre du Vieux Colombier 

 

Luc Altadill 

Après des études musicales 

classiques en conservatoire, il 

intègre plusieurs formations et 

compose pour le théâtre dès 1991. 

En 1993, il s©installe à Paris où il 

étudie le jazz, d©abord au C.I.M. 

(auprès notamment de Bojan 

Zulfikarpasic), puis à l©American 

School of Modern Music. En 1994, 

il fait la rencontre de deux 

comédiens du Théâtre National de Strasbourg. Ces derniers créent à Paris une troupe de 

théâtre qui s©installe l©année suivante dans la Manche. Il sera au sein de cette équipe 

compositeur-interprète et comédien pendant sept années au cours desquelles vingt-cinq 

créations voient le jour, abordant le répertoire classique (Molière, Pirandello, Tchekhov, Le 

Tasse) autant que les auteurs contemporains (Enzensberger, Fleisser, Bernanos, Pessoa, 

Whitman, Haldas). En 2004, il créé en collaboration avec Arnaud Laurens plusieurs 

spectacles allant du duo de concert de musique improvisée au spectacle jeune public. Ils se 

produisent  au Théâtre du Rond-Point, au Théâtre du Lucernaire à Paris, au Tarmac de la 

Villette et au Théâtre de la Tempête  mais également à l©étranger, en Géorgie. Il fonde en 

2007 un trio de jazz. 
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Paula Brunet Sancho. 

Formation à l’Institut  Théâtral Paris III, à l’Ecole de Comédie Musicale Mozegest, au Théâtre 

du Soleil avec Ariane Mnouchkine, danse africaine avec Efuka Lontange.  

Au théâtre joue avec : Irina Brook, Stanislas Grassian, Fabian Chapuis, Silvio Pacitto, Michel 

Boy, Claude Merlin, Patrick Haggiag, Pierre Damiens, Olivier Patey, Michel Michel, Sophie 

Laurence, Nicolas Peskine.  

A la télévision et au cinéma avec : Denis Amar, Bertrand Arthuys, Alain Michel Blanc, Michel 

Favart , Alain Tanner, Myriam Meyzières, Denis Granier-Deferre, Raül Ruiz, Franco Cantini, 

Isidro Romero, Denys de la Patelière, Michel Win, Nadine Trintignant, Denis Cocula, Michèle 

Lucker, Maurice Failevic. 

 

Marco Candore  

Il enseigne à la Maison du Théâtre des Roches 

et mène  également un travail d’écriture. Il a 

joué, entre autres, Goldoni - la Veuve convoitée, 

Grumberg - l’Atelier, Denise Bonal - Honorée 

par un petit monument, Yves Raynaud - 

Evénements regrettables. De 1992 à 1995, il 

travaille avec Jean Guerrin au Théâtre-Ecole de 

Montreuil et TEM-Cie, puis avec les danseurs 

de Butô Gyohei Zaitsu, Maki Watanabe et Mari 

Kazue et en 2003 avec Régis Hébette au 

Théâtre l’Echangeur. Il met en scène Trois 

monologues de Jennifer Johnston, Impromptu, 

spectacle Butô autour de Beckett, Songe rouge 

dont il est l’auteur, Match de Thomas Bernhard, 

le Mariage forcé de Molière, Molly Bloom ou la 

Nuit volée d’après Joyce - 1998, Mademoiselle 

Else d’après Schnitzler - 1996, le Baiser de la 

veuve de Israël Horovitz, 1994. Il joue récemment dans les Quatre morts de Marie de Carole 

Fréchette / Cie la Mandarine blanche, m.s. Alain Batis. 
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Jacques Courtès  

Après avoir travaillé avec le mime Jacques Durbec, il entre au conservatoire de Marseille 

(Irène Lamberton) puis se forme  au sein de l©équipe du théâtre de recherche de Marseille 

(Andonis Vouyoucas et Françoise Château). à Paris, il travaille avec Andréas Voutsinas au 

théâtre des 50. 

Au théâtre, il travaille avec : A Vouyoucas; D Brée; JL Laval; C de Tillère; R Hossein; P 

Haudecoeur; V Lanoux; C Sterne; P Douchet; M Guigon; JC Drouot; M Guerrero, P Brunet 

Sancho, S Grassian, G Dumont, N Aubri; C Lamarre.  

Il tourne avec : R Guédiguian; C Lelouche; D Chamillard; T Lassalle; Jl Laval; A Georges; L 

Georjin; M Buniaud; P Masso; JL Bertucelli; AM Blanc; B Tiulong; A Bonnot; D Ladoge; A 

Lorenzi; M Favard; W Karel; L Enneman.   

 

 
Claudia Morin  

En 1974, création de la Compagnie Morin 

Timmerman qu’elle co-dirige avec François 

Timmerman. Elle joue et met en scène : Le plus 

heureux des trois de Eugène Labiche, 

L©Anniversaire de la petite Maria d’Anne Perry-

Bouquet, La Mère Confidente de Marivaux, Désir 

sous les ormes d©Eugène O©Neill, Les Femmes 

dénaturées ou la rencontre imaginaire de Moll 

Flanders et Flora Tristan. Création du Théâtre 

Cassiopée en 1990 où elle poursuit son travail 

d’écriture : Le Tourtour, Fin d©été à la Campagne 

de C Goldoni, Les Affinités électives de Goethe, 

Le Spectacle de trop ? de René Fix, Une Petite 

douleur d’Harold Pinter. On a pu la retrouver 

également au cinéma dans La Boum n°2 de 

Claude Pinoteau, La Vie, l’amour, la mort de 

Claude Lelouch, La Curée de Roger Vadim. 
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Axelle Simon  

Elle a suivi une formation avec Françoise Kerver, Jean-

Paul Denizon et Alain Batis. Elle a joué dans Chaos et 

comédie d’après des textes de Roland Fichet, Le 

Dindon de Georges Feydeau mis en scène par. 

Françoise Kerver, Les Acteurs de bonne foi de 

Marivaux mis en scène par Bruno Cadillon. En 2004, 

elle joue dans Helga la folle de Laszlo Darvasi, 

spectacle mis en scène par Alain Batis lors des 

Rencontres Internationales de Théâtre de Haute Corse 

dirigées par Robin Renucci.  

 

 

 

 

 

Julie Timmerman – metteur en scène et comédienne 

Elle débute au cinéma avec Yves Robert dans Le château de ma mère et Le bal des casse-

pieds, puis au théâtre dans deux pièces de Nathalie Sarraute mises en scène par François 

Timmerman. Elle joue ensuite sous la direction de Jean-Claude Penchenat, Claudia Morin, 

Eveline Ertel, Marion Mirbeau, Jean-Marc Hoolbecq... Puis elle entre à l©ERAC, où elle 

travaille avec Catherine Marnas, Roméo Castellucci, Alain Françon, Georges Lavaudant et 

Ludovic Lagarde. A sa sortie, elle tourne Touristes? Oh yes!, réalisé par Jean-Pierre Mocky, 

et joue Les enfances du Cid dans une mise en scène de Jean-Louis Benoît, et Victor ou les 

enfants au pouvoir mis en scène par Gilles Bouillon. Elle réalise en 2006 une fiction 

radiophonique, Dînette, et met en scène en 2007 une adaptation d©Amadeus avec des 

collégiens. En 2008, elle joue dans L©Hôtel du libre-échange mis en scène par Alain Françon 

au Théâtre de la Colline, et participe à une tournée des villages du Lubéron avec L’Ours de 

Tchekhov, mis en scène par Claudia Morin. Elle met en scène son premier spectacle 

professionnel en 2008, Un jeu d’enfants, de Martin Walser, dans le cadre du festival Un 

Automne à tisser, au Théâtre de l’Epée de Bois - spectacle repris à Confluences en 2009 

dans le cadre du festival Péril jeune. Elle a mené cette année un atelier-théâtre d’option 

facultative aux Ulis, qui a fait l’objet d’une présentation publique en mai 2009 autour de Cas 

d’urgence – plus rares, de Martin Crimp. 
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Historique  
 
Le Collectif Hic et Nunc (Ici et Maintenant) est né du désir de plusieurs artistes (acteurs, 
auteurs, metteur en scène, danseurs). 
Implanté en Seine et Marne depuis 2005, cette équipe d’artistes associés veut résolument 
mettre en avant l©écriture contemporaine, reflet indispensable de notre monde, poursuivre un 
travail d©adaptation théâtrale (roman, nouvelle, conte), tout en travaillant à la recherche de 
nouvelles formes. 
 
Depuis sa création en 1998, le collectif Hic et Nunc a produit et réalisé 7 créations et créé le 
Festival un automne à tisser, au Théâtre de l’Epée de bois - Cartoucherie. Ce festival réunit, 
pour sa troisième édition, une dizaine d’équipes artistiques sur une période de deux mois. 
 
Le Collectif s©attache à la transmission de la connaissance artistique. Il propose, en Seine et 
Marne et en Ile de France, des formations d’interprétation, d’écriture et accompagne ses 
spectacles par des échanges avec le public.  
 

2009  Carnet d’enfance de Jacques Courtès 
Production le Collectif Hic et Nunc avec le soutien du Théâtre des Pipots- Boulogne-
sur-mer. 14 représentations au Théâtre de l’Epée de Bois–Cartoucherie 2 
représentations à Boulogne-sur-mer. 

 

2008 …alias le bonheur de Ludovic Longelin 
Production le Collectif Hic et Nunc avec le soutien de la Spédidam, de la Mairie de 
Paris et de l’ADAMI 
27 représentations au Théâtre de l’Epée de Bois – Cartoucherie du 26 septembre au 
26 octobre 2008. 2 représentations en Dordogne. 
 

2007 Les Falaises de Stéphane Jaubertie  
Production le Collectif Hic et Nunc avec le soutien de la Spédidam, de la Mairie de 
Paris et de l’ADAMI 
Partenaires La Bellevilloise / Théâtre du Sorbier De CONDAT Production / La Grange 
Dîmière / FNAC. 
26 représentations au Théâtre de l’Epée de Bois – Cartoucherie du 6 au 28 octobre 
2007. 5 représentations en Ile de France. 
 
Le Songe de l’Oncle de Fédor Dostoïevski adaptation : Stanislas Grassian 
Production le Collectif Hic et Nunc / Partenaires La Bellevilloise / Théâtre du Sorbier / 
De CONDAT Production / FNAC. 
12 représentations au Théâtre de l’Epée de Bois - Cartoucherie du 2 au 14 octobre  
4 représentations en Ile de France, Dordogne, et Seine et Marne.  
 

2003 Fernando Pessoa, mort d’un hétéronyme d’après les textes de Fernando Pessoa  
adaptation : Stanislas Grassian 
production : collectif Hic et Nunc avec le soutien du CDN d’Arcueil,  la Spedidam, le 
CCPF et la mairie de Paris / 42 représentations dans toute la France dont Paris. 
 

2000 Babouc ou le monde comme il va d’après les contes de Voltaire adaptation Stanislas 
Grassian Production Collectif Hic et Nunc - 30 représentations en Ile de France 
 

1999 Le Bateau ivre d’Arthur Rimbaud,  
Production Collectif Hic et Nunc - 30 représentations en France
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Principaux éléments techniques 
 
durée : 1h30 
 
équipe : 8 comédiens, 1 régisseur, 1 metteur en scène (soit 10 personnes) 
 
dimensions de l’espace souhaitées : 
Ouverture : 10 m 
Profondeur : 10 m 
Hauteur : 5,5 m 
 
Pendrillonnage : allemande + 1 fond noir 
 
Décor : il est composé de trois panneaux de 4m x 3,80 m et d’un tulle de 2m x 5m 
placé de biais aux trois quarts cour de la scène. 
Prévoir 1 sous-perche de 2m50 
 
Lumière : prévoir une pré-implantation lumière 
Sol neutre 
 
Son : 1 piano droit (blanc de préférence) accordé à 440 
1 façade + 2 retours 
Table de mixage fournie par nos soins 
 
Montage décor : 1 service de 4 heures avec deux techniciens supplémentaires 
 
Réglage lumière :1 service de 4 heures avec deux techniciens supplémentaires 
Balance son plus raccords : 1 service 
Démontage à l’issue de la représentation avec le même personnel que pour le 
montage (2 heures)  
 
Loges : 3 loges avec eau et miroir 
 
Tarifs : 
6500 euros HT pour une représentation isolée   
6000 euros HT l’une à partir de 2 représentations 
 
++ transport du décor depuis Orléans, et voyages/défraiements de l’équipe  depuis 
Paris 

Contact diffusion COMME IL VOUS PLAIRA, Sophie Lagrange 

Tel : 01 43 43 55 58 / 06 60 06 55 58 

Courriel : infos@civp.net – Site : www.civp.net 
 
 
CONTACT : COLLECTIF HIC ET NUNC 11, rue de Magdebourg 75116 Paris 
TEL : +33(0)1 44 05 12 97 / +33(0)6 10 76 50 45 
E-MAIL : collectif.hic.et.nunc@gmail.com / http://www.stanislasgrassian.com 


